
EN AFRIQUE,  
VICTOIRE SUR LE HANDICAP 

 
Tout a commencé avec Léa, sept ans, fille d'un catéchiste 
nouvellement arrivé sur la paroisse, sourde et muette suite à une 
méningite. Ses frères et soeurs sont à l'école du village, elle reste à 
la maison. Après renseignements près d'un responsable diocésain 
des personnes handicapées, je conseille aux parents de la mettre à 
l'école avec les autres. La première année fut une réussite scolaire 
et un épanouissement formidable pour Léa. Avec d'autres 
malentendants, nous sommes allés consulter un cabinet d'O.R.L. à 
Fada N'Gourma. Malheureusement, Fada n'a pas l'appareil pour 
vérifier la qualité d'écoute de chaque oreille. On nous conseille 
d'aller à Ouagadougou à quatre cents kilomètres. Sur quatre 
enfants conduits à Ouagadougou, deux peuvent guérir 
naturellement, un peut être appareillé, mais pour Léa, la situation 
est irréversible. Alors nous avons cherché une école de sourds-
muets à Dapaong au Togo. Depuis trois ans Léa suit les cours. Elle 
semble très à l'aise, mais un peu loin de sa famille qui ne peut la 
retrouver qu'aux vacances. Le papa est décédé entre temps. 
 
 
 
 

De village en village 
 
Lors de rencontres exceptionnelles ou de célébrations dans les villages, il m'arrive souvent de croiser des 
enfants et des jeunes handicapés. Le petit Joseph, trois ans, avait les deux pieds-bots, c'est-à-dire 
retournés vers l'intérieur. Plein de vie, il essayait de suivre ses camarades, mais il éprouvait des difficultés 
à avancer à leur rythme. Dans un autre village, ce sont deux enfants, frère et soeur, qui ont un bec-de-
lièvre. Djibril, dix ans et Salamanta, douze ans. Celle-ci portait toujours sa main sur la bouche lorsqu'elle 
rencontrait un inconnu, gênée de son handicap. Après rencontre des parents, je propose de les aider en 
conduisant les enfants chez les Frères de Saint Jean-de-Dieu à Tanguiéta au Bénin, où le frère Florent, 
chirurgien et spécialiste des os, est responsable de l'hôpital. 
 
Nous sommes invités à le rejoindre régulièrement avec de nouveaux cas et c'est avec plaisir que nous 
voyons s'épanouir les jeunes handicapés malgré leur situation. 
 
Le soutien d'une association 
 
Devant l'ampleur des besoins, nous avons été amenés à créer un groupe de personnes soucieuses de 
repérer les enfants et jeunes nécessiteux dans les villages. Il est composé d'un frère, de soeurs et de 
catéchistes. Nous avons eu la chance de connaître une association hollandaise spécialisée dans le 
soutien aux enfants handicapés des pays en voie de développement. 
 
A ce jour, nous avons déjà présenté cinquante- trois dossiers d'aide. Cela va des hernies, des becs-de-
lièvre, des brûlures profondes, des malformations, des pieds le plus souvent et parfois des mains, 
jusqu'aux plaies non soignées à temps. Ainsi Gilbert, atteint d'un coup de couteau au genou il y a dix ans, 
a eu les soins traditionnels ; et puis, il y a deux ans, il a fallu lui couper la jambe. Aujourd'hui, il a vingt-
quatre ans et voudrait apprendre le métier de tailleur pour ne pas rester à la charge des siens. Ou encore 
Boureima qui a mal à un genou. Après un an de souffrance, le père le présente au catéchiste du village 
pour demander ce qu'il faut faire. A l'hôpital le frère Florent détecte un cancer en pleine évolution et 

 
“Samuel à pu aller a Tanguiéta  
se faire soigner…” 



décide sur le champ de lui couper la jambe dans l'espoir d'arrêter toutes ramifications. Aujourd'hui, 
Boureima a treize ans, il attend une prothèse. Ou encore Tadia, quinze ans. Suite à la polio contractée il y 
a dix ans, ses deux jambes recroquevillées sous le corps, il se déplaçait sur les mains. Après sept mois 
d'hôpital, Tadia rentre à la maison sur ses deux jambes. Il poursuit sa rééducation aidé par des béquilles. 
 
La force de la vie 
 
Pour nos communautés, cette forme de présence aux malades, aux personnes handicapées, à leurs 
familles est motif d'action de grâce pour le désir et la force de vie dont ils témoignent. 
 
A travers eux, il nous est donné de rejoindre celui qui en est la source, Dieu, Père qui compatit, Fils qui 
renouvelle la vie par leur Esprit commun. Est également motif d'action de grâce leur reconnaissance 
après une consultation qui redonne un espoir, après une opération ; eux-mêmes ou leurs familles 
apportent une poule, des oeufs, des mercis. D'autres continuent de venir dire bonjour à la communauté. 
Spontanément, certaines de ces personnes, de tout milieu social, de toute religion, aident à leur tour leurs 
frères dans le besoin. 
 
Chaîne de solidarité : un avenir se construit. 
 
Frère Louis BIOTTEAU  
Prieuré Saint Kisito –  
PAMA (Burkina Faso) 
 
Soeur Geneviève CLÉMENT  
Soeur Claire PATÉROUR  
Prieuré Bienheureuse Annuarite  
Kompienbiga ( Burkina Faso) 
 
  Le secretaire général de l ’Association des  

personnes handicapées de Pama témoigne. 
 
“Mon nom est Onadja Tamba. Je suis né en 1979 à Pama avec mon handicap au 

membre inférieur gauche, je me déplaçais à l'aide de mes mains. Mais grâce aux 

frères de la mission catholique qui m'ont amené pour des soins à Tanguiéta - ville 

située à cent kilomètres, au Bénin - je me déplaçais avec des béquilles et j'étais fier 

de les avoir. Grâce à celles-ci je me déplaçais pour suivre les cours de catéchisme, 

jusqu'à ce que je me fasse baptiser le 4 avril 1999. Plus tard, j'ai reçu un vélo 

d'handicapé grâce à leur aide. Et depuis lors, je me déplace avec ce vélo et j'essaye 

aussi d'apporter une solution à d'autres personnes qui sont dans la même situation 

que moi. 

Parfois je vais avec les frères dans leurs différents déplacements pour leur permettre 

d'avoir un contact avec d'autres personnes qui sont elles aussi handicapées comme 

moi et aussi leur apporter de l'aide. Nous avons une association qui regroupe 

plusieurs personnes handicapées de ma région dont je suis le secrétaire général. En 

2000, grâce à l'aide des frères de la mission, j'ai suivi une formation sur la gestion 

d'un dépôt pharmaceutique à Koupéla, à cent quatre vingt sept kilomètres de chez 

moi. 

Depuis lors, je me prépare à ouvrir une pharmacie et j'espère y arriver. “  
 
Secrétaire général de l'association des handicapés de la mission catholique 
de Pama 
BP 12 Pama - Tél. 77 60 13 


